


 

Le 18 janvier, une épreuve originale se déroulait de nuit dans les rues de Gonfreville 
l’Orcher. Partis du complexe sportif Maurice-Baquet, munis de lampes frontales et de 
cartes, les participants ne sont pas passés inaperçus. Le rendez-vous était organisé par le 
Club d’orientation des Boucles de la Seine et réunissait des équipes de 2 à 4 personnes 
sur des parcours de 8, 15 ou 25 kilomètres. La course comptait pour le challenge des 
raids d’orientation normands.
Plus de photos sur la page Facebook de la Ville

Pascal Levaillant, land artiste, sculpteur et mosaïste présentait 
ses œuvres du 5 au 16 février à l’ECPC. L’exposition s’appuyait 
essentiellement sur l’une des facettes de son travail : la création 
de vues qui rappellent les pixels informatiques. Des châteaux, des 
forêts, la falaise d’Etretat, des vitraux, la cathédrale de Rouen, des 
portraits sont les sujets qui ont marqué les visiteurs. En regard, 
d’autres assemblages mêlant diverses matières, pierres, coquillages, 
bois fl ottés, faïence… formaient des compositions plus brutes en 
forme de damiers.
Plus de photos sur la page Facebook de la Ville

   

Le 5 février, la conteuse Sylvie Mombo a emmené les petits 
explorateurs de la médiathèque sur les traces de Caillou, un petit 
bout bien fi lou. Petit Caillou a disparu et sa maman Minérale et son 
papa Ruben sont inquiets. Pour le retrouver, la conteuse explore un 
joli décor tissé et coloré. Elle fouille une pochette pleine de surprises, 
déploie des drapés, déroule un fagot de tissu, fait appel à une taupe 
bien timide… Naturellement, les petits curieux viennent prêter main 
forte de bon cœur. La rencontre est simple et douce. Ensemble, ils 
traversent une forêt, croisent des animaux, prennent un bain de 
minuit… Et fi nissent par retrouver le Caillou chouchou parti grandir 
non loin.
Plus de photos sur la page Facebook de la Ville

Dans le cadre de la 8ème édition du festival Pharenheit, l’ECPC 
accueillait une pièce d’Emmanuelle Vo-Dinh (chorégraphe et 
directrice du Phare-CCN du Havre Normandie), Belles et bois, le 2 
février. Le conte dansé jongle avec deux versions de La Belle au bois 
dormant, celle des frères Grimm et celle de Charles Perrault, pour 
en redessiner librement les contours. La version chorégraphique 
s’aventure avec humour hors des sentiers battus et va jusqu’à rejouer 
l’histoire avec des poupées. En amont, le spectacle a été présenté 
aux scolaires. La chorégraphe a proposé un temps d’échanges avec 
les artistes.
Plus de photos sur la page Facebook de la Ville
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Le 15 mars prochain, vous serez appelés à accomplir votre devoir de citoyen 
à l’occasion des élections municipales. Je tiens ici à redire l’importance de 
ce geste.

Certes, le vote est un droit et non une obligation. Il est néanmoins l’expression 
citoyenne par excellence et reste le mode d’action le plus simple en démocratie. 
A contrario, ne pas voter revient à laisser aux autres la possibilité de décider à 
votre place. C’est enfi n le fruit d’un long combat mené par nos ainés. D’abord 
réservé aux riches, puis aux hommes, il est aujourd’hui universel. Il est le même 
pour tous, que vous soyez riche ou pauvre et chaque voix a la même valeur. 
En l’occurrence le scrutin du 15 mars prochain vous permettra de dire ce que 
vous voulez pour votre ville pour les 6 années à venir. On dit souvent que la 
commune est le premier niveau de la démocratie. Notre ville, c’est notre lien, 
notre patrimoine commun. Mais au-delà, en vous saisissant d’un bulletin 
de vote, vous pouvez aussi exprimer une colère, envoyer un message à nos 
gouvernants. En effet, depuis près de deux ans, les mouvements sociaux se sont 
multipliés dans le pays : retraités, étudiants, personnels des EHAPD, surveillants 
pénitentiaires, gilets jaunes, traminots, cheminots, enseignants, pompiers, 
dockers, avocats, éboueurs… Ils sont le signe d’un mécontentement généralisé 
dans la population. Malheureusement, cette colère se heurte à un président 
en service commandé qui n’écoute rien. Face à ce jusqu’au-boutisme sur les 
retraites, sur la santé, l’éducation ou les salaires, les élections municipales sont 
un moyen concret de se faire entendre et de sanctionner cette politique en 
réaffi rmant des valeurs essentielles.
Enfi n, le mois de mars est celui du printemps, de la lumière, du renouveau. Ces 
élections peuvent être l’occasion de sortir de la morosité ambiante pour nous 
entraîner vers l’espoir d’un printemps citoyen, un printemps républicain.
Je conclurais en saluant les élus du conseil municipal, sans exception, pour 
leur travail et leur implication au cours du mandat écoulé. Qu’ils aient été 
dans la majorité ou dans l’opposition, ils ont toujours agi avec le souci de 
l’intérêt général. Loin des scandales qui touchent une certaine classe politique, 
enrichissement personnel ou malversations fi nancières, ils sont l’exemple de 
l’engagement désintéressé au service d’une ville, de ses habitants. 
Je tenais à les en remercier.

  

Pour la seconde année, les élèves de l’Ecole municipale de musiques 
étaient invités à la résidence autonomie du Clos fl euri. Du plus jeune 
au plus âgé, dans une salle bien remplie, elles et ils ont présenté leurs 
talents à travers diverses œuvres allant de La Lettre à Elise jusqu’à 
Requiem for a dream en passant par des chansons (La Vie en rose, Ma 
Liberté, Mon Amant de Saint-Jean, Les Champs Elysées...). L’après-midi 
musical s’est achevé sur la chanson Emmenez-moi interprétée par des 
professeurs de l’EMM et Peggy Piegard, la responsable de la résidence 
qui est également accordéoniste.
Plus de photos sur la page Facebook de la Ville

Pendant les vacances de février, les jeunes organisateurs du grain à démoudre ont 
planché sur la prochaine édition de leur festival de cinéma qui aura pour thème 
En fuite... Entre les séances de visionnage de fi lms du patrimoine, les jeunes ont 
participé à un atelier théâtre animé par le metteur en scène Pierre Richards pour 
apprendre à mieux se connaître. Sept nouveaux jeunes ont intégré l’équipe cette 
année. Une visio-conférence avec l’illustrateur Steve Baker était au programme 
pour échanger sur les esquisses de la prochaine affi che. Enfi n, les cinéphiles ont 
visionné plus de six heures de courts-métrages pour concocter un programme qui 
sera diffusé au printemps dans l’une des salles partenaires. Le travail continuera lors 
de l’université de printemps qui se tiendra du 20 au 24 avril.
Plus de photos sur le site dugrainademoudre.net



Une semaine contre les discriminations
Avec Les Oubliés de la rue

Salon : la chimie est-elle partout ?
Festival de magie

Demos : un projet musical fédérateur

Photo de Une : Eloïse, élève en CE2 à l’école Turgauville, fait partie de l’orchestre Demos Le Havre Seine Métropole.

Élections municipales
et communautaires
Agies : les femmes à l’honneur
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Depuis le mois de novembre, Céline Palvadeau anime 
régulièrement les ateliers pédagogiques J’apprends en 
m’amusant à la médiathèque municipale, inspirés par la 

méthode Montessori.

Depuis quelques années déjà, Céline Palvadeau, enseignante, s’est prise de 
passion pour la méthode développée par la célèbre médecin italienne, Maria 
Montessori, au début du XXème siècle. “Le déclic s’est fait en plusieurs étapes. 
D’abord en travaillant dans un lycée du Havre dans lequel j’ai été marquée 
par les mauvaises relations entre les élèves et les enseignants. Il y avait un 
vrai rejet d’apprendre de leur part du fait d’un dialogue diffi cile. J’ai ressenti 
la nécessité d’expérimenter d’autres formes de pédagogie qui permettraient 
de renouer le lien, tout simplement parce que ces élèves n’apprenaient pas 
comme les autres, explique Céline, aujourd’hui professeur d’allemand au 
collège Jules-Vallès de Caucriauville. Le deuxième élément déclencheur a été 
la naissance de mon deuxième fi ls, Hector, qui tout petit, s’est rapidement 
montré très demandeur d’apprentissages.”
C’est d’abord dans les livres que Céline Palvadeau découvre la pédagogie 
Montessori (en empruntant notamment les ouvrages de la médiathèque 
gonfrevillaise) avant de décider d’aller plus loin. “Je me suis entièrement 
formée au sein de l’association havraise Grandir et Vivre. J’ai validé 
l’ensemble des modules, divisés par matière, pour les enfants de 3 à 6 ans, 
puis de 6 à 12 ans.” Tout en poursuivant sa carrière d’enseignante, elle 
fonde son entreprise Montessori avec Céline et propose des ateliers à la 
médiathèque de Gonfreville l’Orcher, à l’Espace de Vie Sociale à Mayville 
ou encore avec le CCAS de Fécamp. “La pédagogie Montessori a une image 
élitiste parce que les écoles sont souvent très chères. Ma démarche consiste 
à essayer de montrer que c’est à la portée de tous. Il s’agit avant tout de 
rendre l’apprentissage concret. Nous travaillons avec beaucoup de matériel.”
Chaque séance s’organise autour d’un thème spécifi que. “La dernière fois, 
j’ai abordé les émotions. La bibliothécaire introduit la séance par une lecture. 

Ensuite, j’explique le thème aux enfants puis je les invite à manipuler toutes 
sortes d’objets pour faciliter l’expression. Là, il s’agissait d’images.” La 
prochaine séance à la médiathèque aura lieu le 18 mars. “Elle sera consacrée 
aux volcans. Je vais montrer aux enfants des images de volcans, leur 
expliquer l’origine et les différentes parties. Enfi n, ils vont pouvoir façonner 
puis peindre un volcan avant de reproduire l’éruption.” Une annonce qui 
résume bien le nom de l’atelier J’apprends en m’amusant !
Dans son appartement, Céline dispose d’une pièce dans laquelle elle 
entrepose des bouliers pour apprendre les mathématiques, une pyramide 
de cubes qui enseigne à la fois l’habileté, le sens esthétique de l’enfant, 
tout en lui inculquant le sens du classement. “Cet outil là est mon préféré, 
montre Céline en manipulant une planche sur laquelle différentes formes 
sont posées. Il permet d’apprendre la grammaire. Chaque forme représente 
la fonction d’un mot dans la phrase, adjectif, substantif, verbe… Les enfants 
peuvent se représenter mentalement ces formes pour les associer à la place 
du mot, facilitant ainsi l’apprentissage.” De plus, la méthode Montessori, 
c’est aussi la construction d’un rapport différent entre élève et enseignant. 
“Dans les classes Montessori, les plus grands participent à l’apprentissage 
des plus petits en les aidant. L’enfant est considéré comme le meilleur 
professeur. C’est aussi un moyen de favoriser l’autonomie. La bienveillance 
est au cœur de la méthode. Nous insistons aussi sur le développement de 
l’individualité dans la mesure où il est possible pour l’enfant de choisir ce 
qu’il a envie de faire. L’objectif est de mettre les enfants en situation de 
réussite. Le développement de la confi ance en soi fait partie intégrante de 
cette réussite.”
Céline Palvadeau souhaite continuer à développer son activité, proposer 
toutes sortes d’ateliers, car la méthode offre une multitude de possibilités. 
“La pédagogie Montessori peut aussi permettre d’aider les personnes 
atteintes de la maladie d’Alzheimer. C’est une voie vers laquelle j’aimerais 
me diriger...”
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Du 23 au 27 mars, la semaine contre les discriminations revient.
La Ville, en lien avec plusieurs associations, propose des rendez-
vous autour du handicap, du genre, de la solidarité… pour aider 

à stopper les préjugés.

La semaine sera inaugurée le 23 mars, à 15h30, à l’Esat de l’Estuaire autour 
d’une exposition de l’association Ya Foueï sur les handicaps qui tournera 
ensuite dans des écoles. A 20h, une initiation au cécifoot sera proposée dans 
le gymnase du hameau de Gournay-en-Caux. Animation qui se déplacera 
ensuite dans les écoles sur les pauses méridiennes.

• Le 24 mars sera concentré sur le collège Gustave-Courbet avec deux 
représentations du spectacle Né quelque part. Mathieu Barbances y retrace en 
chansons (Maxime Le Forestier, HK, Manu Chao, Tiken Jah Fakoly) le parcours 
de jeunes migrants syriens qui fuient la guerre. (photo ci-contre).

• Le 25 mars, à 16h, au local Jeunes de Gournay-en-Caux, l’association 
Peinture et compagnie jouera un spectacle où il sera question de la femme à 
barbe. Entrée libre.

• Le 26 mars, à 17h au Point Info Jeunesse, le thème sera l’ouverture aux 
autres à travers les témoignages de jeunes gonfrevillais qui ont bénéfi cié de 
l’aide municipale aux projets pour aller mener des projets solidaires en Chine, 
en Thaïlande… Un buffet voyageur sera offert. Entrée libre.

• Le 27 mars, à 18h, dans le local Jeunes du centre, les relations hommes/
femmes seront au cœur d’un théâtre forum animé par Ismaël Habia de la 
compagnie Les Improbables. Les entretiens réalisés ces derniers mois par 
l’association Les Cueilleurs d’histoire sur la question du genre seront exposés 
en présence d’associations féministes. Entrée libre.

Quand il fait froid, les appareils de 
chauffage sont sollicités. Les vôtres 
ont-ils été vérifi és ?

Une chaudière, un chauffe-eau, une cuisinière ou 
un chauffage inapproprié peuvent générer un gaz 
dangereux, le monoxyde de carbone (CO). Il ne 
sent rien, ne se voit pas, mais peut-être mortel. 
N’utilisez pas en intérieur des appareils genre 
barbecue ou groupe électrogène. Dans les poêles 
et les cheminées, ne brûlez pas de bois peint et/
ou traité. N’utilisez pas de chauffage d’appoint 
en continu. Ne bouchez pas les aérations. Aérez 
au moins 10 minutes par jour. Si on respire du CO, 
on a mal à la tête, envie de vomir et de dormir. 
On peut alors s’évanouir et en mourir. En cas de 
symptômes, ouvrez fenêtres et portes, arrêtez les 
appareils de chauffage et de cuisson, sortez de 
chez vous.



E n janvier, à l’initiative de parents d’élèves 
membres de la FCPE, une réunion publique 
a permis de mettre en place des accueils 

alternatifs pour accompagner le mouvement 
social contre la réforme des retraites.

Près de quarante personnes, parents, enseignants 
et agents territoriaux en grève, se sont retrouvées 
pour un goûter débat dans la salle des fêtes. “On 
sait que c’est compliqué. Nous lisons les messages 
laissés sur Facebook. La grève est diffi cile pour 
tout le monde. Pour celles et ceux qui la font, 
mais aussi pour les parents d’élèves qui n’ont 
pas la possibilité de faire grève ou de trouver des 
solutions familiales pour faire garder les enfants. 
C’est pour ça que nous devons trouver des 
solutions sur le temps de la restauration scolaire 
tout en soutenant les grévistes.” Le préalable est 
là. Tous les parents présents soutiennent le long 
mouvement né le 5 décembre. “Nous ne voulons 
pas de la société que prépare le gouvernement. 
Nous devons nous battre pour nos enfants. 
Malgré toutes les diffi cultés, la grève est un 
sacrifi ce qui vaut le coup pour défendre l’avenir 
de nos enfants. Si l’on ne fait rien là, nous aurons 

perdu sur ça et sur ce qui viendra ensuite.” Aux 
parents inquiets sur les acquisitions scolaires, 
une enseignante répond rassurante : “Tout ce 
que les enfants ont gagné n’est pas perdu. Tout 
va revenir.” Accueillir des enfants sur le temps 
du midi par d’autres personnes que des agents 
municipaux demande des précautions liées à 
la sécurité alimentaire et à la surveillance. A la 

demande de la FCPE, la Ville a mis des locaux à 
la disposition des quelques enfants concernés 
qui viennent avec des pique-niques fournis par 
leur famille. Les premiers accueils organisés par 
des parents volontaires le 23 janvier ont montré 
la voie. “Il n’y a pas d’accueil lors des journées 
nationales d’action”, précise la FCPE. Solidaires, 
mais pas briseurs de grève.

En partenariat avec le festival Rouen 
Normandie du livre de jeunesse, la 
médiathèque propose des ateliers 

contes à des classes de CP et de CM.

Début février, l’ECPC recevait le spectacle de 
la chorégraphe Emmanuelle Vo-Dinh, Belles et 
bois, basé sur deux versions de La Belle au bois 
dormant. En parallèle, la médiathèque a proposé 

quatre séances créatives autour de ce conte en 
invitant un auteur et une graphiste. Des agents 
de la médiathèque ont par ailleurs conté, mis 
en scène une dramaturgie et accompagné les 
enfants dans la réalisation de cartes à conter 
dessinées, supports d’une histoire originale qui 
prendra place dans un précieux grimoire.
En amont, les enfants avaient découvert les 
contes de Perrault et des frères Grimm en classe. 
Les différents intervenants ont aidé les élèves 
à construire et à déconstruire des histoires en 
découvrant des lectures détournées du conte 
étudié.
Entre mars et mai, une nouvelle aventure 
commence pour cinq classes de cours moyen qui 
iront sur La Route de Poucet, titre d’un spectacle 
de la compagnie Caliband Théâtre accueilli le 10 
avril à l’ECPC.



Pendant plusieurs mois, des stagiaires de 
Fodeno se sont investis au profi t d’une 
association havraise d’aide aux sans-

domiciles fi xes.

Le projet a mobilisé une dizaine de Gonfrevillais 
du pôle d’insertion-Fodeno inscrits dans l’action 
du Pôle permanent de développement personnel. 
“En menant un projet collectif, l’objectif pour les 
stagiaires est d’apprendre à travailler ensemble, 
de reprendre confi ance en soi, de créer du lien”, 
souligne Florence Avenel, formatrice.
Après une rencontre avec la présidente de 
l’association Les oubliés de la rue LH, qui vient en 
aide aux SDF, l’envie de mener une action concrète 
est née. “L’association a recensé 80 hommes et 
20 femmes sans domicile au Havre. Nous avons 
été touchés par le fait que l’association manque 
de visibilité et de moyens pour fonctionner alors 
qu’elle a un véritable rôle d’utilité publique. Elle 
porte bien son nom”, soulignent les stagiaires. 
Ainsi, ils ont décidé de se mobiliser pour mener 
une collecte de produits de première nécessité. 
“De septembre à décembre, nous avons créé 
des supports de communication, présenté notre 
démarche auprès de l’ensemble des stagiaires de 
Fodeno sur les trois sites de formation, démarché 
des commerçants et des pharmacies. Nous nous 
sommes heurtés à quelques diffi cultés auprès 

d’enseignes qui ne pouvaient pas donner car 
elles étaient déjà engagées auprès d’autres 
associations caritatives partenaires.”
L’appel au don auprès des membres de Fodeno a 
toutefois été fructueux. Près d’une cinquantaine 
de cabas remplis de denrées alimentaires, de 
vêtements, de nourritures pour chien, de produits 
d’hygiène ont été remis à l’association Les oubliés 
de la rue. Le 21 janvier, lors de la remise offi cielle, 
une rencontre a eu lieu entre les stagiaires et 
quelques bénéfi ciaires. “Après un petit moment 
de gêne, nous avons pu échanger avec simplicité 
et l’après-midi fut très agréable pour nous tous.” 
Ce projet n’a laissé personne indifférent. “Ça nous 

a fait relativiser nos petits soucis du quotidien et 
réaliser qu’en arrêtant de se regarder le nombril, 
on peut faire de belles choses pour ceux qui sont 
dans le besoin. Personnellement, je vais arrêter 
de gaspiller et continuer à donner ce dont je ne 
me sert plus”, souligne Anne-Laure. Christelle 
ne compte pas en rester là. “Cette action m’a 
bouleversée. Je n’oublie pas l’association et je 
compte donner un coup de main régulièrement.”
Les stagiaires se sont donnés rendez-vous le 28 
mars à la salle La Forge (Harfl eur) pour participer 
au concert organisé au profi t de l’association 
avec les groupes Raspoutine et Causette. L’entrée 
est de 5€.
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Quand il n’enregistre pas dans son studio 
gonfrevillais, le rappeur suit les matches 
des handballeurs locaux. Le 8 février, en 

marge du derby normand qui opposait Gonfreville 
l’Orcher et Caen en Nationale 1 (gagné 41-31 
par les Rouge et Noir), l’artiste a reçu un maillot 
personnalisé des mains du capitaine Clément 
Marmounier.



DR
Shérazade Chabbar et Anissa Delasalle, 

élèves en 5ème 1 au collège Gustave-
Courbet, ont été élues en décembre au 

conseil départemental des collégiens

Les deux amies cumulent les mandats. D’abord 
déléguées de leur classe, elles ont également été 
élues pour représenter les collégiens au conseil 
d’administration du collège et lors d’éventuels 
conseils de discipline. “Lorsqu’on nous a proposé 
de candidater pour le conseil départemental, 
nous n’avons pas hésité une seconde, soulignent 
les deux jeunes-fi lles. C’est une opportunité de 
prendre des responsabilités et une chance de 
pouvoir avoir son mot à dire dans le monde des 
adultes.”
Titulaire et suppléante, Sherazade et Anissa 
représentent leur collège pour deux ans. Le conseil 
départemental des collégiens est l’occasion pour 
les jeunes de se familiariser avec les institutions 
et de devenir à leur tour des acteurs de la vie 
locale. Il compte 132 élus qui sont répartis 
dans plusieurs commissions de travail. Même 
si les deux Gonfrevillaises n’ont pas pu assister 

à la première réunion plénière à l’Hôtel du 
Département à Rouen, elles se sentent déjà bien 
investies. “Nous avons intégré la commission 
Citoyenneté et Vivre ensemble. Nous avons envie 
de porter des projets concrets pour améliorer 
la vie des jeunes au collège.” Le binôme a déjà 
quelques idées qu’il soumettra à la commission 

le 11 mars. “Au collège, il y a souvent des 
moqueries à cause des codes vestimentaires, si tu 
n’as pas les chaussures à la mode par exemple. 
On pourrait imaginer un uniforme commun”, 
souligne Anissa. “On pourrait aller plus loin pour 
évoquer les problèmes du harcèlement sous 
toutes ses formes”, ajoute Shérazade.

 

En septembre prochain, le collège Gustave-
Courbet sera le quatrième établissement 
de Seine-Maritime à intégrer le dispositif 

des Cadets de la sécurité civile.

Mis en place en 2016 par le ministère de l’Éducation 
nationale et de la Jeunesse, ce dispositif a pour 
objectif de former à la culture de la prévention 
et de la sécurité et de développer un sens civique 
chez les collégiens. En Seine-Maritime, il est piloté 
par les services de l’Inspection académique et le 
Service départemental d’incendie et de secours 
(Sdis) 76. Le centre d’incendie et de secours 
référent sera celui de Caucriauville. Les services 
municipaux gonfrevillais seront aussi impliqués 
dans le projet.
Concrètement, pour la vingtaine d’élèves 
volontaires en classe de 4ème, l’année scolaire 
sera composée de plusieurs sessions de 
sensibilisation et de formation incluses dans leur 
emploi de temps. “En début d’année, les élèves 

seront formés aux gestes de premiers secours 
afi n d’obtenir le certifi cat Prévention et Secours 
Civiques de niveau 1, explique Christelle Vasset, 
professeure référente du dispositif avec Lucie 
Mayen, CPE. Ensuite, ils suivront des modules 
thématiques autour des risques majeurs, des 
risques domestiques, des métiers de la sécurité 
civile. Ils visiteront la caserne de Caucriauville, 
pourront suivre des entraînements avec les 
pompiers. Ils participeront à l’organisation des 
exercices d’évacuation incendie et au Plan 
particulier de mise en sécurité (PPMS) du collège. 
L’idée c’est qu’ils deviennent des référents 
prévention au sein de l’établissement. Ce projet 
suscitera peut-être aussi des vocations…”
Pour intégrer cette première promotion, les élèves 
de 5ème intéressés devront montrer leur intérêt 
pour le projet. “La sélection se fera par lettre 
de motivation et par un entretien. Les résultats 
scolaires ne rentreront pas en ligne de compte”, 
tient à préciser Lucie Mayen, CPE.

 



Savez-vous que les activités proposées 
aux séniors dans les deux résidences 
autonomies de la ville sont nombreuses 

et variées.

Chaque semaine, le lundi matin, un atelier 
Mémoire est proposé. A la résidence de l’Estuaire, 
Pascal Boutard, agent municipal, anime la séance 
une semaine sur deux en alternance avec l’Agies. 
Dans la bonne humeur, les séniors planchent sur 
une dictée, un exercice de conjugaison ou une 
grille de Sudoku. “Ici, on vient comme on est, 
sans complexe. On réfl échit tout en s’amusant. 
Notre professeur est parfois un peu sévère mais 
on ne se laisse pas faire, se réjouissent Danièle et 
Denise, des résidentes habituées des animations. 
Entre la gym et la chorale, nous faisons une 
activité presque tous les jours.”
A la résidence du Clos-Fleuri aussi, les activités 
s’enchaînent toute la semaine. Le mercredi matin, 
la séance de gymnastique douce est assurée par 
Loïc Laporte. Selon le rythme de chacun, des 
exercices simples s’enchaînent tout en parlant de 
la pluie et du beau temps, des programmes télé 
ou de balades. Bonne ambiance assurée.
Marche, chant, danses, activités manuelles, 
relaxation, cinéma, jeux de société… Toutes ces 
activités sont ouvertes aux résidents, mais aussi 
à tous les retraités gonfrevillais.

Excursions et séjours
600 retraités participeront aux excursions 
organisées par le CCAS les 30 avril, 3 et 10 mai. Les 
séniors visiteront le musée Calvados Expérience 
à Pont-l’Evêque, puis profi teront d’un déjeuner 
spectacle au cabaret Le Chaudron Magik. Fin 
mai-début juin, deux séjours emmèneront une 
centaine de retraités à Magland.

Jacques Lambert, 34 rue de la Verrerie,  le 19 janvier, 77 ans • Michel Criquioche, 7 rue de la Commune de Paris, le 21 janvier, 85 ans • Isabelle Vatin veuve François, 
4bis allée Henri-Barbusse, le 23 janvier, 84 ans • Yohann Raffy, 1 rue des Limites, le 25 janvier, 40 ans • Mauricette Chéron veuve Maillard, 23 rue des Corderies, le 24 
janvier, 78 ans • Annie Rivoalen, 11 rue des Corderies, le 28 janvier, 64 ans • Raymond Collos, 11 chemin de la Pissotière à Madame, le 31 janvier, 75 ans • Monique 
Rouselle veuve Daguet, 2 allée Victor-Hugo, le 4 février, 72 ans • Gisèle Basilico épouse Le Bastard, 24 rue du 8 Mai 1945, le 10 février, 71 ans

Sohan Criquioche-Gilles, 1 allée Henri-Barbusse, le 10 janvier à Montivilliers • Soléa Haubourdin, 1 allée Anatole-France, le 19 janvier au Havre • Lina Porteron, 10 rue 
Louis-Aragon, le 20 janvier à Montivilliers • Ethan Van Cam, 17 route de Saint-Laurent, le 27 janvier à Montivilliers
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La société havraise d’aviron, dont le centre 
d’entraînement se situe à Mayville, 
participait au championnat du monde et 

de France indoor Coubertin 2020 le 8 février. 
Les médailles étaient au rendez-vous.

Bravo donc à Margaux Bailleul (championne 
du monde et de France sur 2000m et en relais 
8x250m), à Maëlle Roncin, Gwendoline et Ambre 
Toutoux (championnes du monde et de France 
en relai 8x250m). Coachés par Aurélie Levallois 
et Caroline Petiot, éducatrice bénévole à la SHA, 
douze rameurs concouraient également pour 
le meilleur en aviron adapté. Les performances 
étaient au rendez-vous pour Grâce Koumba 
(vice-championne du monde et de France sur 
500m), Omar Hamzaoui (champion du monde 
et de France en relais 4x500m et bronze France 
sur 500m), Etienne Kollialis (champion du monde 
et de France en relais 4x500m, bronze monde 
et France sur 1000m), Clémence Wattecamps 

(championne du monde et de France sur 1000m, 
championne du monde et de France en relais 
4x500m), Alexis Blouin (champion du monde et 

de France en relais 4x500m). Pour ne citer que les 
sportifs les mieux placés.

Début février, en présence d’élus et de 
l’OMS, la Solidarité de tir de Gournay-
en-Caux remettait les prix des 

challenges Claude-Gognet et Eric-Lair.

Les challenges annuels rendent hommage à des 
dirigeants disparus, dont l’ancien président du 
club. 42 fi dèles tireurs (Dresser, Total, Rouelles, 
STG) ont suivi les épreuves étalées sur trois 

La belle aventure de l’équipe U18 de l’ESM 
Gonfreville l’Orcher Football en Coupe 
Gambardella s’est terminée début février en 
seizième de fi nale. Les footballeurs avaient 
rendez-vous le 2 février près de Bordeaux 
pour affronter l’équipe de Mérignac, 
évoluant également en Régionale 1. Après 
90 minutes diffi ciles, les Gonfrevillais se 
sont inclinés 0-3. Souhaitons leur bonne 
chance dans la poursuite de leur parcours 
en R1, les U18 étaient classés 4ème de leur 
championnat début février.

Le tournoi Richard-Andrieu se terminait 
le 26 janvier sur les courts Claude-Leroyer 
du complexe sportif Maurice-Baquet. A 
l’invitation de l’ESMGO Tennis, vingt clubs 
se sont affrontés durant les quatorze jours 
de compétition. Venus de Sainte-Adresse, 
du Hac, d’Harfl eur et du GMT, les quatre-
vingts participants étaient suivis par la juge-
arbitre Nathalie Lecointe. La remise des prix 
s’est effectuée en présence de Max Coquin, 
président du comité départemental.

semaines. Trois disciplines étaient représentées 
sur le pas de tir, 10 mètres carabine et pistolet 
ainsi que 50 mètres carabine. Pour le challenge 
Claude-Gognet, les vainqueurs sont Sandrine 
Mérien (STG), Isabelle Platel Maréchal (Dresser) 
et Alain Faviot (STG). Pour le challenge Eric-
Lair, les gagnants sont Sandrine Mérien (STG), 
Isabelle Platel Maréchal (Dresser) et Nicole 
Fouache (STG).



Havre Seine Métropole sont montés sur la scène du 
Théâtre de l’Hôtel de Ville du Havre pour recevoir 
leur instrument de musique. Parmi eux, les jeunes 
gonfrevillais (8 fi lles et 7 garçons) ont choisi un 
violon, un alto ou un violoncelle. “Réunir une 
centaine d’enfants de primaire pour constituer 
un orchestre symphonique en seulement trois 
ans est un défi  un peu fou. Mais c’est justement 
parce qu’il est ambitieux que nous avons voulu le 
relever, a annoncé Marie-Claire Doumbia, adjointe 
au maire de la Ville de Gonfreville l’Orcher. Il 
entre parfaitement dans l’esprit de notre politique 
éducative qui vise à mettre en place les outils 

permettant d’accompagner les enfants pour 
développer leurs capacités.”
Entourée du maire du Havre et du coordinateur 
pédagogique de la Philharmonie de Paris, Marie-
Claire Doumbia a souligné que “ce projet est un 
véritable dispositif d’émancipation. A travers 
l’enseignement de la musique, il permettra à des 
jeunes de développer leur qualité d’écoute et de 
partage ainsi que leur confi ance en soi. Demos 
signifi e “peuple” en grec. Il permet de démontrer 
que la musique classique n’est pas réservée à 
une élite et que les jeunes issus de milieux moins 
favorisés peuvent également exprimer leur talent.”

Depuis le mois d’octobre, quinze enfants 
gonfrevillais participent au Dispositif 
d’éducation musicale et orchestrale à 

vocation sociale (Demos) avec près de 90 
enfants scolarisés au Havre.

Coordonné par la Philharmonie de Paris, le projet 
Demos vise à développer une pratique musicale en 
orchestre sur trois ans. A raison de deux séances 
par semaine, les artistes en herbe apprennent les 
bases musicales encadrés par des professeurs du 
conservatoire Arthur-Honegger. Le 18 janvier, les 
102 enfants participant à l’orchestre Demos Le 



L’orchestre La Camerata du Havre a ensuite 
interprété trois extraits d’œuvres de compositeurs 
russes : Une nuit sur le mont chauve de 
Moussorgsky, Le Lac des cygnes de Tchaïkovski, 
et La danse des chevaliers de Prokofi ev. Ce beau 
programme a alléché les futurs petits musiciens 
qui se réuniront une fois par mois pour répéter 

Les enfants gonfrevillais suivent les ateliers deux 
fois par semaine, les lundi et jeudi, de 17h à 
18h30 dans une salle de la médiathèque. Ils sont 
encadrés par trois professeurs de musique du 
conservatoire du Havre : Philippe Dragon (violon/
alto), Katia Forelli (violon/alto) et Laurent Kœning 
(violoncelle). Jordan Chaboche, animateur socio-
culturel à la mairie de Gonfreville l’Orcher, assure 
la coordination du groupe gonfrevillais et la 
relation avec les familles. “Après un petit temps 
de relaxation, on propose des jeux rythmiques, 
des exercices vocaux, du mime. Tout se fait en 
oralité et en expression corporel dans un premier 
temps”, explique Jean-Philippe Dragon. Depuis la 
remise des instruments, les enfants apprennent 
doucement à les apprivoiser, à repérer les notes, 
à avoir la bonne posture, à produire des sons 
ensemble et en rythme. “Je trouve que les enfants 
sont très réceptifs et concentrés. Ils manipulent 
leurs instruments avec délicatesse et ils montrent 
beaucoup d’intérêt au projet.”

Des répétitions avec l’ensemble des apprentis 
musiciens, appelées “Tutti” sont organisées au 
Havre un samedi toutes les six à huit semaines 
au conservatoire ou à la salle Franklin. “Tous 
les groupes d’enfants n’avancent pas forcément 
au même rythme dans les différentes séances 
hebdomadaires, mais tous travaillent trois ou 
quatre mêmes chansons. Pendant les séances en 
Tutti, pour chaque chanson, les enfants font des 
exercices de percussions corporelles (body clap), 
du chant puis une séance avec leurs instruments, 
explique Jordan Chaboche, animateur socio-
éducatif municipal qui accompagne les jeunes 
gonfrevillais. En fi n de Tutti, le chef d’orchestre 
Patrick Bacot rassemble tous les enfants pour 
effectuer un travail d’orchestre.” Ainsi, les 
apprentis musiciens apprennent à se placer, à 
s’écouter, à être attentif et à se familiariser avec 
la gestuelle et les expressions du chef d’orchestre.

et donneront un concert public à chaque fi n 
d’année scolaire. A l’issue des trois années 
du projet, l’orchestre Demos Le Havre Seine 
Métropole, dirigé par Patrick Bacot, directeur du 
conservatoire du Havre, se produira sur la scène 
de la Philharmonie de Paris pour un concert fi nal.

Les apprentis musiciens gonfrevillais suivent les ateliers deux 
fois par semaine à la médiathèque.

Le 18 janvier, les 15 jeunes gonfrevillais ont reçu leur instrument 
sur la scène du THV.



Elève à l’école élémentaire Jean-Jaurès, Lilly est la seule de son école à 
participer au projet. “Avec les ateliers de musique, je rencontre d’autres 
enfants et je me suis fait de nouveaux copains.” Lilly a choisi d’apprendre 
le violon car elle “aime beaucoup le son des cordes.” La petite fi lle est 
heureuse de sortir son instrument de musique de son étui. “A la maison, 
il est précieusement rangé en hauteur sur une étagère pour ne pas que 
ma petite sœur et mon petit frère n’y touchent.” Giovanni son papa est 
surpris par l’investissement de sa fi lle. “Il n’y a pas de musicien dans la 
famille. Je sens que Lilly a une réelle envie d’apprendre et de bien faire. 
Alors, on l’accompagne au mieux. Nous avons essayé de lui aménager 
une petite pièce pour qu’elle puisse travailler au calme. Je suis ravi d’avoir 
une violoniste à la maison ! Ce projet est vraiment formidable car au-delà 
d’apprendre à jouer d’un instrument en groupe, il permet de développer le 
sens de la persévérance.” Au bout des trois années du projet, les enfants 
auront la possibilité d’intégrer le conservatoire du Havre. “J’espère que Lilly 
aura l’envie de continuer, nous en serions très heureux.”

Le 18 janvier, Clara a été la première à monter sur la scène du THV pour 
recevoir son instrument de musique. “Je n’étais vraiment pas à l’aise devant 
tout le monde, mais j’étais heureuse de recevoir enfi n mon violoncelle. C’est un 
bel instrument et j’aime le son grave des cordes. Pour moi, il est précieux. Je le 
considère comme mon bébé.” Sa maman Sabrina n’est pas vraiment surprise 
par l’envie de sa petite fi lle d’apprendre la musique. “Cela fait quelques 
temps qu’elle nous parlait de jouer d’un instrument. Elle écoute beaucoup de 
musique et ses goûts sont très éclectiques, cela va de Vivaldi à Soprano, en 
passant par la chanson française. Clara est très curieuse. Nous avons souvent 
bénéfi cié des conseils de Jean-Daniel, discothécaire de la médiathèque, pour 
découvrir de nouvelles choses. Alors participer au projet Demos est une 
vraie opportunité.” Lors de la cérémonie, Clara a été impressionnée par la 
Camerata. “J’ai adoré écouter l’orchestre, les morceaux étaient magnifi ques. 
J’espère jouer aussi bien dans quelques années. C’est incroyable de se dire 
que nous allons faire un concert à Paris dans trois ans !”, souligne la jeune 
violoncelliste. “Toute la famille est très enthousiaste”, conclut sa maman.

L’orchestre Demos Le Havre Seine Métropole 
donnera son premier concert, clôturant la 
première année du projet, le samedi 20 juin 
(après-midi) au Magic Mirror au Havre. 

L’Orchestre Démos Le Havre Seine Métropole est 
porté par la Ville du Havre et la Ville de Gonfreville 
l’Orcher via le Conservatoire à rayonnement 
départemental Arthur-Honegger du Havre. Il est 
dirigé par Patrick Bacot, également directeur du 
conservatoire et chef de l’orchestre symphonique 
de la ville, la Camerata, partenaire du projet. 
Les enfants sont issus des classes de CE2 de six 
écoles du Havre : Renaissance, Théophile-Gautier, 
Ferdinand-Buisson, Louise-Michel, Pôle Molière 
et George-Sand. Le septième groupe est composé 
d’enfants gonfrevillais issus des écoles Arthur-
Fleury, Turgauville, Jean-Jaurès et Jacques-Eberhard. ©
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Bon d’accord, le droit de vote dans une démocratie 
ne fait pas toujours la pluie et le beau 
temps… N’empêche que l’absence de vote est à 

coup sur perdant pour l’immense majorité des gens !
41% seulement des foyers modestes sont allés voter à la 
présidentielle quand le taux de participation des foyers 
aisés a atteint 80 voire 90%...
Grâce à cette abstention, Macron a pu être élu alors 
qu’il n’a recueilli les suffrages que de 2 Français sur 10 
au 1er tour, et de 4 Français sur 10 au second…
Depuis on connait, pour le vivre dans nos quotidiens, 
le résultat : baisses de l’APL, hausse de la Csg pour 
les retraités, baisse des droits d’indemnisation des 
personnes se retrouvant privées d’emploi, remise en 
cause du Code du travail, privatisation et démantèlement 
d’entreprises publiques, remise en cause de la Sécu, 
projet de régression de nos retraites etc…
Chaque vote est important, chaque vote exprime 
quelque chose, mais contrairement à une idée reçue 
s’abstenir c’est aussi voter, c’est choisir la résignation, 
c’est refuser de combattre et laisser les autres choisir 
pour soi.
Aux urnes citoyen.ne.s !

Une page blanche, voilà ce à quoi se résumera la 
voix de l’opposition lors du prochain mandat. Étant en période électorale, voici un sujet de société 

pas trop clivant politiquement, qui peut atteindre 
beaucoup de monde avec de graves conséquences 

et qui prend une ampleur internationale quand il s’agit 
de personnalités publiques. En effet, se demander 
si Internet est un journal intime c’est peut-être une 
manière de réfl échir aux contenus échangeables ou 
pas sur la toile. Il ne s’agit pas ici de jouer les pères la 
morale mais de réfl échir avant de cliquer: combien de 
fois un texto, un mail, voire un commentaire est parti... 
et trop tard, ce n’était pas pour le bon destinataire, 
j’avais cliqué sur répondre à tous, ou je ne mesurais pas 
la portée de mon post du fait de la colère notamment.
Toutefois les conséquences ne sont pas les mêmes 
quand il s’agit de sextos et de vidéos intimes qui 
arrivent sur le web ou pas avec du chantage ou de 
la vengeance. Certes les mésaventures de certaines 
personnalités publiques ont pu faire les gros titres 
des médias et nous alerter sur ce danger voire sur les 
dangers pour la démocratie; mais combien de jeunes 
femmes souffrent en silence victimes d’un ex n’ayant 
pas apprécié d’avoir été éconduit. Malheureusement 
ces phénomènes de revenge porn ou de sextorsion 
touchent majoritairement les femmes et les 
commentaires qui s’en suivent les accablent elles alors 
que ce sont les hommes qui ont trahis la confi ance 
instaurée dans le couple.





Tous les six ans, les citoyens sont appelés à voter 
pour élire leurs représentants au conseil municipal 
de leur commune. La ville de Gonfreville l’Orcher 
compte moins de 10 000 habitants, ainsi le 
nombre des membres du conseil municipal est fi xé 
à vingt-neuf, plus deux réservistes. Ils sont élus 
au scrutin de liste à deux tours, sans adjonction 
ni suppression de noms et sans modifi cation de 
l’ordre de présentation.

Les conseillers communautaires représentant les 
54 communes de la communauté urbaine Le Havre 
Seine Métropole seront élus en même temps, par 
fl échage, selon le même mode de scrutin et par le 
même vote que les conseillers municipaux. Vous 
n’aurez donc qu’un bulletin à glisser dans l’urne. 
Il comportera distinctement le nom des vingt-
neuf candidats pour un mandat municipal et celui 
des quatre candidats qui souhaitent siéger à la 
communauté urbaine (plus un réserviste).

Si vous êtes absents le jour du scrutin, vous pouvez 
prévoir de voter par procuration en désignant 
un mandataire inscrit dans la commune, mais 
pas nécessairement dans le même bureau de 
vote. Il n’y a pas de date limite pour établir une 
procuration au commissariat, à la gendarmerie 
ou au tribunal d’instance, mais il est prudent de 
faire la démarche au plus vite.

Dix bureaux de vote sont mis en place à 
Gonfreville l’Orcher. Ils sont situés dans la salle 
du conseil municipal, dans les écoles Turgauville, 
Arthur-Fleury, Jean-Jaurès, Langevin-Wallon, 
élémentaire de Gournay-en-Caux ainsi que dans 
la salle des fêtes de la mairie et au Clec. Un 
service de navette est mis en place gratuitement 
pour les personnes à mobilité réduite. Il suffi t 
d’appeler le jour du vote au 02 35 13 18 00.
Prenez bien le temps de vérifi er le numéro et 
l’adresse du bureau de vote qui fi gure sur votre 
carte d’électeur. Pensez à vous munir d’une pièce 
d’identité (liste sur le site Internet de la Ville). Les 
bureaux de vote seront ouverts de 8h à 18h sans 
interruption. Dès 18h, le dépouillement se fera 
bureau par bureau avant l’acheminement des 
résultats dans le bureau centralisateur situé dans 
la salle du conseil municipal. Le dépouillement et 
la proclamation des résultats sont publics.

Les élections des conseillers municipaux et des conseillers communautaires se tiennent les 
dimanches 15 et 22 mars (en cas de second tour) dans toutes les communes de France.

De nouvelles rencontres sont prévues en 
mars au Pôle santé. Le jeudi 5 mars, à 
14h, en lien avec la Croix rouge, il sera 

question des gestes qui sauvent. Suivront deux 
sessions de formation d’une journée pour obtenir 
le certifi cat Prévention et Secours Civiques 
de niveau 1 (PSC1) le 26 mars et le 2 avril. 
L’association Parkinson France sera présente le 
jeudi 12 mars (14h) pour échanger sur cette 
maladie neurologique chronique dégénérative. 
L’atelier mensuel Eco-naturel pour fabriquer des 
produits naturels d’hygiène et de beauté est 
prévu le jeudi 19 mars (9h).
Rendez-vous dans l’espace de prévention 
Ambroise-Croizat du pôle Santé, rue Danielle-
Casanova.
Gratuit sur inscriptions au 02 35 13 18 54.

Dans le cadre de ses animations “Eh ! 
Change”, le CCAS propose une visite guidée 
du Salon des Sciences et des Techniques sur 

le thème La chimie est-elle partout ? le jeudi 26 
mars à 14h, à l’ECPC. A noter que le mercredi 
8 avril, une soirée théâtre d’improvisation est 
programmée. Attention, le nombre de places est 
limité à 15 personnes. Rendez-vous gratuits sur 
inscriptions au 02 35 13 18 57.

DDans le cadre de son action pour la 
transition écologique, la Ville propose 
divers ateliers pédagogiques et animations 

autour de la nature durant l’année. Le samedi 
7 mars (9h-12h) et le mardi 10 mars (13h30-
16h), il est proposé de s’initier à la taille des 
arbres fruitiers. Ensuite, le jeudi 9 avril (13h30-
16h), l’objectif de la séance sera le nettoyage du 
Chemin de la Fondance. Les ateliers sont gratuits 
mais les places sont limitées. Renseignements 
et inscriptions auprès de Jean-Claude Pitte au 
02 35 13 18 90.

L’association du grain à démoudre organise 
un concours vidéo ouvert aux lycéens. Si 
vous êtes élèves en Terminale en section Cinéma 
audiovisuel, vous pouvez participer au concours 
national en postant votre fi lm de Bac sur la 
plateforme dugrainademoudre.net (rubrique 
concours vidéos lycéens) avant le 31 juillet. Les 
lauréats seront invités au 21ème festival international 
de cinéma du grain à démoudre, qui aura lieu du 14 
au 22 novembre prochains. Ils formeront le “Jury 
jeunes cinéphiles” de la compétition offi cielle.



Dans le cadre du 8 mars, Journée 
internationale des droits des femmes, 
l’Agies propose plusieurs rendez-vous.

En partenariat avec le centre social Amisc de 
Montivilliers, des bénévoles ont préparé un 
programme autour du thème “Egalité hommes/
femmes”. Le 5 mars, à 17h30, à l’Amisc, une 
exposition de Femmes solidaires sera présentée. 
Le 10 mars, à 9h30, le documentaire La Rencontre 
sera projeté au cinéma Les Arts. Le fi lm réalisé 
par Cécile Patingre s’appuie sur des portraits de 
femmes. Place au spectacle le 12 mars, à 19h, 
salle Arthur-Fleury, avec Les Ragnagnas. Depuis 
plus de 20 ans, ces cinq femmes conjuguent 

chant et comédie en passant au crible des scènes 
du quotidien avec une autodérision décoiffante. 
Le show sera suivi d’un cocktail préparé par les 
bénévoles d’Agies. Entrée : 3€. Un café-rencontre 
avec Pascal Nolent du Planning familial terminera 
la semaine le 13 mars, à 14h, au centre social.

LLe CCAS propose  des permanences gratuites 
avec un écrivain public qui peut vous aider à 
remplir toutes sortes de correspondances et 

de dossiers. Prochains rendez-vous les vendredis 
6 et 20 mars (13h30-16h) à la mairie et mardis 
10 et 24 mars (9h30-12h) à la mairie annexe de 
Mayville. Prenez rendez-vous au 02 35 13 18 00.

Retrouvez tous les mois les courbes du SO2 
(dioxyde de soufre), des PM10 (particules en 
suspension) et du NO2 (dioxyde d’azote) relevées 
par la station gonfrevillaise d’Atmo Normandie 
sur la page Facebook Ville de Gonfreville l’Orcher. 
Plus d’infos sur http://www.atmonormandie.fr/

Après le stage des enfants en novembre 
2019, l’école municipale de couture 
propose un stage pour les adultes sur le 

thème du recyclage. Il s’agira de créer un sac 
en jean à partir de tissus récupérés. Le stage 
aura lieu le mardi 31 mars de 17h à 19h, au 
local situé rue Louis-Aragon. Selon le niveau de 
couture, il pourra être effectué sur deux séances 
de 2h. Apportez vos jeans à l’école de couture. 
Tarifs : 3€ pour les personnes possédant la carte 
colombe, 6€ pour les personnes extérieures. 
Inscriptions et renseignements du 9 mars au 26 
mars à l’accueil du Clec au 02 35 13 16 60 ou par 
mail : ecole-couture@gonfreville-l-orcher.fr

DR

La Société InHari a été mandatée pour 
accompagner les riverains concernés par le Plan 
de prévention des risques technologiques (PPRT). 

Des permanences gratuites se tiennent les lundis 9 
et 23 mars (de 9h30 à 12h30) et les vendredis 6 
et 20 mars (de 14h à 17h). Plus d’informations au 
02 32 08 13 04 et sur contact@inhari.fr

Un Référendum d’initiative partagé à propos 
du projet de loi relatif à la privatisation 
des aéroports de Paris (ADP) est en cours. 

La municipalité gonfrevillaise soutient cette 
démarche consistant à demander son avis au 
peuple français. Vous pouvez vous rendre sur le site 
www.referendum.interieur.gouv.fr/ afi n de remplir 
le questionnaire proposé en vous munissant de 
votre carte d’électeur. Vous avez jusqu’au 12 
mars pour vous prononcer.

Les démarches de pré-inscriptions et de 
demande des mesures dérogatoires pour la 
rentrée 2020/2021 sont à effectuer jusqu’au 

10 avril. Les permanences sont assurées à 
l’hôtel de ville ainsi que dans les mairies annexes 
aux horaires habituelles d’ouverture (voir p19). 
Vous devez présenter votre livret de famille, un 
justifi catif récent de domicile, une pièce d’identité, 
votre numéro de sécurité sociale, votre numéro 
d’allocataire CAF, une dérogation signée du maire 
de la commune de résidence pour les extérieurs. 
Dans un second temps, il sera nécessaire 
d’inscrire votre enfant dans l’école qui vous sera 
indiquée par la mairie aux dates proposées par 
les directeurs (de mai à juin généralement). Les 
dérogations sont soumises à la décision des élus 
municipaux. Des démarches préalables sont à 
effectuer au service Enseignement.
Plus d’informations au 02 35 13 18 00 ou au 
02 35 13 18 79.

Comme chaque année, la mairie de 
Gonfreville l’Orcher va recruter, de juin 
à septembre, des étudiants gonfrevillais, 

niveau Bac + 1 minimum, pour effectuer diverses 
tâches dans les services municipaux (espaces 
verts, voirie, médiathèque, secrétariat...)
Si vous réunissez ces conditions pour effectuer des 
missions de service public sur la période estivale, 
adressez votre lettre de motivation, CV, diplôme 
du BAC et certifi cat de scolarité pour l’année 
2019/2020 au service des Ressources humaines 
jusqu’au 31 mars dernier délai.



du lundi au vendredi : 8h30/12h et 13h30/17h
7, rue Pierre-Glénisson

du lundi au vendredi : 8h30/12h et 13h30/17h30
1bis, avenue Jacques-Eberhard

24h/24
du lundi au vendredi : 8h/12h30 et 13h30/16h30
(à partir de 10h, le 1er mardi de chaque mois)

CCAS : en mars, le CCAS est ouvert au public de 8h à 
12h pour la mise à jour des dossiers et de 13h30 à 16h 
pour les autres démarches (accueil social, la vente de 
titre de transport, les retraités, le logement) du lundi au 
vendredi (sauf jeudi après-midi).

mardi et jeudi : 9h/11h45 et 13h30/15h45
Fermeture pendant les vacances scolaires.

lundi et vendredi : 9h/11h45
Fermeture pendant les vacances scolaires.

du lundi au vendredi : 8h30/12h30 et 13h30/16h30

Démarches administratives sur le site de la ville 
(rubrique e-mairie).

24h/24

lundi et mercredi :
8h30/12h et 13h30/16h30
vendredi : 8h30/12h
Vous pouvez également déposer vos 

chèques aux accueils (Mairie et Services Techniques).  
Un terminal carte bancaire est aussi disponible devant 
la mairie 24h/24h.

Rechargement de la carte LiA à l’accueil du Pôle 
Éducation (2, rue M-Thorez) du 25 au 5 de chaque mois.

Le Comité pour le Logement et l’Habitat des Jeunes 
de Seine-Maritime (CLHAJ 76) vous accueille au Pôle 
Éducation (2, rue M. Thorez) les lundis de 14h à 17h.

Le PIJ vous accueille sans RDV pour toute recherche 
d’informations. Point multimédia gratuit.

Propose aux jeunes (16/25 ans) en recherche d’emploi 
et de formation, un suivi social et professionnel. 

Affaires générales

Personnel communal, Finances, Sécurité publique,
Prévention de la délinquance

Patrimoine, Cadre de vie, Urbanisme, Commerces

Solidarités, CCAS, Logement, Politique de la Ville, Monnaie locale

Culture, Espace mémoire

Environnement, Risques majeurs

Sport, Enfance, jeunesse, loisirs, Projet Educatif Global

Démocratie, Vie des quartiers, Vie associative

Communication, Nouvelles technologies, Mairie numérique, 
Initiatives éco-responsables

Accessibilité

Affaires scolaires, Education à la santé

Relations internationales, Culture de Paix

Petite enfance

Etat civil, Elections, Fêtes et manifestations, Anciens 
combattants, Transports, Signalisation et sécurité routière, 
Commission de sécurité

Animation et  Vacances des personnes âgées

Permanence du CAUE dans les locaux des services 
Techniques, av. Jacques-Eberhard, le jeudi 12 mars.
Gratuit sur rendez-vous.

 Situés rue Jacques-Duclos, les services du centre de 
recyclage de la Communauté urbaine sont accessibles 
du lundi au samedi (8h30/12h et 14h/18h).

Un conciliateur de justice reçoit, sur rendez-vous, en 
mairie, tous les vendredis.

Permanence le 1er mercredi du mois, de 14h à 17h, au 
centre social Agies.

La distribution des chèques d’accompagnement 
personnalisés va s’effectuer le jeudi 26 mars (centre et 
Mayville) et le vendredi 27 mars (Gournay-en-Caux).

Prochaine collecte d’encombrants blancs et bruns 
(électro-ménagers, matériels informatiques, etc.) 
mercredi 25 mars, de 13h15 à 16h45.

Permanence le mercredi, de 17h à 19h, salle Erkonwald.

Centre médico-social 02 35 47 49 04
Mmes Laplace, Sampic et Douchain : sur RDV

Carsat Assurance Maladie 02 32 74 07 77
sur rendez-vous

Centre social : mardi après-midi (sur RDV)



Le petit Phil est un enfant solitaire qui se pose 
beaucoup de questions. Devant ses pinceaux, 
il s’interroge : “C’est quoi la vie ?”

Où trouver la réponse sinon dans son imaginaire, dans 
ses fantasmes d’enfant ? A la fois traité philosophique 
et conte burlesque, ce spectacle graphique et électrique 
de 50 minutes ressemble à un road-movie à trois voix. 
Avec un brin de folie et un gros zeste d’émotion, 

les Lorientais de la Jo Coop compagnie dessinent le 
diffi cile chemin vers la maturité à travers des passages 
symboliques et des rencontres tendres ou inquiétantes. 
A voir en famille à partir de 4 ans. Le questionnement 
qui dessine le fi l rouge du spectacle ne reste-t-il pas 
entier tout au long de la vie ?
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L’équipe de la boussole gonfrevillaise vous attend 
le dimanche 1er mars pour le Trail des 7 mares avec 
toujours deux courses nature au programme : l’une 
de 11 km et l’autre de 22 km.
Plus d’infos sur www.lbgonfrevillaise.com

Un “Poyo rojo” est un coq rouge, un coq combattant… 
Entre chorégraphie sudoripare et combat de chien, le 
duel viril raconte l’histoire d’une séduction bestiale 
mêlée de peurs humaines.

La Ludothèque propose un moment convivial pour les 
enfants (dès 4 ans) et leurs parents pour créer à partir 
de matériaux de récupération.

Animées par Virginie Bois, professeur d’économie, des 
rencontres utiles pour comprendre la vie économique. 
Durée : 1h15.

Des histoires pour les enfants de moins de trois ans.

Les enfants salueront l’arrivée du printemps 
avec un conte musical interprété par Jean-
Daniel Emion et Angélique Quellec.

Les arbres reverdissent, les fl eurs réapparaissent… 
C’est bientôt le printemps ! Le duo offre un patchwork 
d’histoires brodé à partir de contes, de poèmes, 

d’album jeunesse. Les pages se tournent sur des airs 
interprétés avec des jouets ou sur des instruments plus 
traditionnels comme le violon, la guitare, la fl ûte… Le 
tout est ponctué de percussions et de carillon. Dès 3 ans.



parfum, traitera de la chimie des arômes et du meilleur 
analyste olfactif qui soit, le nez. La dernière, créée 
par les Archives départementales de Seine-Maritime, 
évoquera l’implantation des activités industrielles aux 
portes des villes. Une coexistence parfois tendue…

Comme c’est la coutume, le salon est l’occasion 
d’explorer le thème dans des ateliers ludiques gratuits. 
Animé par Planète science Normandie, l’un d’eux 
invitera les enfants (à partir de 7 ans) et leurs parents 
à découvrir la cuisine moléculaire. Un autre destiné 
aux 8-12 ans apprendra à concocter des “potions 
magiques”. La fabrication d’un volcan sera aussi 
proposée aux 6-12 ans.

Des spectacles brosseront également le thème. En 
plus des traditionnelles conférences loufoques de la 
compagnie SDF, une lecture chorale d’une nouvelle 
noire de Christophe Guillaumot sera donnée à la 
médiathèque. Ne ratez pas non plus Xénia, une 
performance de la compagnie Bleu nuage qui dompte 
des cocktails fumants et colorés dans des fi oles 
mystérieuses. Ces breuvages effervescents comestibles 
sont à déguster gaiement pour faire corps avec les 
matières en ébullition. Le fi lm de Claude Pinoteau, 
Les Palmes de monsieur Schulz, avec Philippe Noiret 
et Isabelle Huppert, sur la vie de Pierre et Marie Curie, 
sera aussi projeté à la médiathèque le 13 mars.

Dans la nature, en cuisine, dans l’industrie, 
dans votre salle de bains ou dans votre 
pharmacie, la chimie est partout. Le 30ème 

salon des Sciences et des Techniques fera une 
incursion dans ce domaine avec des approches 
sérieuses et/ou ludiques.

La chimie est une source d’innovations et de 
recherches expérimentales dans de nombreux secteurs 
(agriculture, textile, alimentation, santé, habitat...). Le 
Salon 2020 présentera les évolutions et les applications 
concrètes de ces recherches. Expositions, ateliers, 
spectacle et visite d’entreprise sont au programme. 

Quatre expositions sont attendues. L’une présentera 
le travail des chercheurs attachés aux aspects 
les plus connus (industrie, médecine, agriculture, 
alimentation…), mais aussi dans des spécialisations 
plus originales (experts en œuvres d’art, lutte contre le 
dopage et les fraudes, développement durable…). La 
seconde, De l’alchimie à la chimie parlera du parcours 
d’Antoine Laurent Lavoisier (1743-1794), père de 
la chimie moderne. Une troisième, Des odeurs au 

Venez vous relaxer en écoutant tranquillement de la 
musique à la médiathèque. La durée de la sieste est 
variable selon l’envie.

L’association des parents d’élèves de l’école Arthur-
Fleury organise un loto ouvert à tous.

Un moment à partager en famille. Accompagnés par un 
adulte, les enfants (dès 4 ans) lisent un livre jeunesse 
et participent à un atelier créatif en lien avec le thème 
du livre. Rendez-vous animé par une bibliothécaire et 
Céline Palvadeau, animatrice Montessori (voir p.5)
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Dans le cadre du championnat de Nationale 1, 
l’équipe première de Gonfreville Handball recevra 
l’équipe de Pau Nousty.

Venez seul, en famille, entre amis, pour une soirée 
ludique où chacun apporte de quoi grignoter.



va falloir explorer cette demeure, en faire tomber les 
murs et soulever tous les recoins pour chasser les peurs 
et bien des angoisses. Des poésies et un univers sonore 
ouvrent le chemin. Un fi l envahit l’espace en donnant 
parfois du fi l à retordre. Entre bout de fi celle et sac de 
nœuds, des marionnettes vont prendre forme…

les 2, 3 et 6 avril
dans les écoles
Les enfants des écoles maternelles et élémentaires 
retrouveront la compagnie Théa pour un nouveau 
spectacle.
Deux comédiennes, maniant texte, musique et 
marionnettes, nous invitent à explorer nos peurs 
enfantines en traversant une maison très singulière. Il 

La discothèque diffusera, sur grand écran, un concert 
de la Philharmonie de Paris. Concerts d’artistes français 
et internationaux, tous genres confondus : chanson 
française, électro, classique, jazz, pop...

Le centre social Agies organise une zone de gratuité à 
l’Espace de Vie Sociale de Mayville, pour lutter contre 
le gaspillage et donner une seconde vie aux objets.

DR

Cette année, les comédiennes de la compagnie Théa 
ont formé les courageux habitants volontaires qui ont 
voulu rejoindre la Bip 2020. La brigade conduite par 
des agents de la médiathèque passera six fois dans 
des classes allant du CP au CM2. Certains élèves initiés 
iront eux-mêmes lire des poèmes à des classes de 
maternelles. 
Que les amis de la poésie se rassurent, la Bip passera 
également en mairie, au Clec, à l’Ecole municipale de 
danses et au centre social les 18, 21 et 25 mars, entre 
15h et 16h30. Au programme, lecture et distribution 
de textes.
Enfi n, le 28 mars, à 14h, un atelier d’écriture poétique 
est ouvert avec l’association Seine écritures. Les 
œuvres seront ensuite collées dans des espaces 
réservés en ville. Lire aussi en page 24.

Le thème du 22ème Printemps des Poètes, illustré 
par une œuvre de Pierre Soulages, est le courage. 
La Brigade d’intervention poétique (Bip) ira de 

classe en classe et en ville à sa rencontre.

Frédo, animateur de l’Ecole municipale d’Informatique, 
propose des ateliers créatifs multimédia. Celui-ci aura 
pour thème les dangers d’Internet. Dès 8 ans. Durée : 1h30

Dans le cadre du championnat de Nationale 1, 
l’équipe première de Gonfreville Handball recevra 
l’équipe de l’Athletic Club Boulogne Billancourt.
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Fondatrice de la Pépinière des parents et coach 
parentale, Isabelle Leroy invite les enfants de 6 à 8 ans 
à échanger des idées autour de thèmes qui leur sont 
familiers.

L’histoire éclaire souvent l’actualité. Geofroy 
Descamps, professeur d’histoire, reviendra sur des faits 
passés pour analyser les événements du présent. Un 
rendez-vous qui aidera les adultes à comprendre les 
enjeux nationaux et internationaux.

DR

Les élèves des écoles élémentaires de Gonfreville 
l’Orcher se retrouvent pour une course au sein du 
complexe sportif Maurice-Baquet. Venez encourager 
vos enfants depuis la tribune d’honneur.

Du 31 mars au 5 avril, préparez-vous à être 
surpris par la neuvième édition du Festival 
de magie de Gonfreville l’Orcher. La 

programmation proposée par le cercle magique 
Robert-Houdin de Normandie (CMRNH) sera 
encore une fois digne des plus beaux cabarets.

Mardi 31 mars (18h30)
Salle des fêtes de Gournay-en-Caux
Originaires de la Manche, Maurice Gérard et sa 
compagne assistante Cathy, accompagnés de colombes 
et lapins, proposeront un spectacle magique, familial 
et interactif. Les petits repartiront des étoiles plein les 
yeux et les bras chargés de sculptures de ballons.

Mercredi 1er avril
Centre de loisirs René-Cance
Les enfants du centre de loisirs passeront une après-
midi en compagnie des membres du cercle magique 
Robert Houdin de Normandie. Ils auront la visite de 
Michel Rats, Willfred, Baccara’s, Laurent Paillette, Serge 
Ouine, Stéphane Lemesle, Jérôme Vittecoq, Jean-Paul 
Poret, Laurent Aufret et Michel Quertier.
Au programme : un festival de tours en tout genre !

Jeudi 2 avril (18h30)
Salle Guy-Môquet de Mayville
Membre du CMRHN, Frédéric Peloux alias Willfred est 
un illusionniste passionné. Son univers est celui du 
monde qui nous entoure, il aime faire voyager entre 
rêve et réalité avec comédie et humour. Son personnage 
aux multiples facettes ne vous laissera pas indifférent.

Qui dit gala dit grandes illusions. Le show fi nal sera 
assuré par Tim Silver, reconnu comme l’un des 
meilleurs illusionnistes de sa génération. Pendant 
près de 45 minutes, les tours les plus spectaculaires 
s’enchaîneront à une vitesse tourbillonnante. Alliant 
magie traditionnelle et technologie, son show a été 
primé “meilleur spectacle de l’année” par la profession.

Le spectacle s’ouvrira en poésie et en douceur avec 
une artiste normande, Marie-Pierre Valery, fi lle du 
magicien Phargoli, avec qui elle a partagé la scène 
durant de nombreuses années. Aujourd’hui, elle vole 
de ses propres ailes sous le pseudo My∏ et offrira un 
premier numéro où délicatesse rime avec adresse.

Le duo Florette & Yurgen se distingue par leur jeu 
truculent et leurs personnages marqués. Leur numéro 
Enchanté se résume par une rencontre cocasse entre 
Yurgen, magicien farfelu, et Florette une actrice 
recrutée par petite annonce. Attention, leur tourbillon 
d’effets magiques et de gags devrait vous décoiffer.
Changement d’univers ensuite avec Aymeric Romet, 
l’un des meilleurs magiciens manipulateurs français 
du moment. Il présentera un numéro époustoufl ant 
et futuriste où technique, dextérité et suspense ne 
manqueront pas.
Le numéro complètement dingue de Jimmy Delp 
emmènera les spectateurs dans un univers de bande-
dessinées et de cartoon. Son personnage loufoque et 
gaffeur The Orange Magician reste toujours positif 
même dans les situations les plus improbables : 
lévitation, transformation, contorsion et bisection sont 
les ingrédients d’un bon Tex Avery, non ?!

Samedi 4 avril (20h30) et dimanche 5 avril (17h)
ECPC (durée : 1h45)
Le Gala réunira sur la même scène plusieurs 
magiciens hors-pairs, reconnus nationalement voire 
internationalement. La présentation sera assurée par 
Jean Martiny, humoriste déjanté et absurde. Ayant 
écumé les cabarets parisiens et les festivals d’humour 
francophones, Jean Martiny, bien secoué et bien frappé, 
ne manque pas de bouteille !

La Ville via son service Jeunesse et le complexe 
nautique Gd’O participent à l’opération La Nuit 
de l’eau organisée par la Fédération française de 
natation et l’Unicef France. Des animations festives, 
ludiques, éducatives et solidaires seront proposées 
gratuitement. Un buffet sera préparé par des jeunes 
gonfrevillais. La recette sera entièrement reversée à 
l’Unicef pour fi nancer un programme d’accès à l’eau 
potable pour les enfants de Madagascar. Une boîte à 
don sera aussi mise en place.



                      
                        

                        

D’autant que cette année, le thème du Printemps des 
poètes est particulièrement adapté pour sauter le 
pas de la prise de parole en public. C’est autour du 
motif du courage que les textes ont été choisis. Jean-
Pierre Siméon, le poète qui a inventé les Brigades 
d’Intervention Poétique, est à l’honneur dans le corpus, 
avec Carl Norac. À eux deux, ils totalisent le plus grand 
nombre de textes. Bertolt Brecht, plus connu pour ses 
pièces de théâtre a un texte qui a fait polémique, à 
cause de certaines tournures. “Je n’aime pas la manière 
dont il parle des femmes”, entend-on, et puis “Est-ce 
qu’il sous-entend que les pauvres n’ont pas besoin 
d’apprendre ?” Les comédiennes ont rapidement rassuré 
l’assemblée en rappelant son fervent engagement de la 
cause populaire, qui l’a conduit à l’exil. Pour la suite, 
les rendez-vous du 11 février, puis des 3 et 10 mars 
devraient avoir une orientation plus théâtrale. “Tout 
est possible”, expliquent les comédiennes lorsqu’il 
leur est demandé si les textes doivent être appris par 
cœur. En attendant, Armelle est déterminée à aller 
jusqu’au bout. De son côté, Nabilla attend beaucoup 
des prochaines séances. “J’espère que l’atelier sera 
plus axé sur la dimension de la mise en scène, c’est ce 
qui m’intéresse le plus.” Elle ne devrait pas être déçue, 
Sandrine et Angelina ont bien l’intention de rendre ces 
interventions les plus vivantes possibles.

Quelques Gonfrevillais ont répondu à l’appel de la 
BIP. Pour la séance inaugurale du mardi 4 février, une 
dizaine de personnes a fait le déplacement. Elles sont 
venues avec des motivations diverses. Armelle est 
une Gonfrevillaise très active. “Je suis dans plusieurs 
chorales, à l’Aglec et au Clos Fleuri. Je participe à 
beaucoup d’ateliers proposés par la mairie. C’est 
pendant une sortie qu’Alexandra Gorre, animatrice au 
CCAS, m’a proposé de venir à la BIP. J’aimais beaucoup 
l’idée d’intervenir dans les écoles, au contact des 
enfants.” L’univers de la poésie est une découverte 
pour Armelle. “Ce n’est pas un monde que je connais, 
même dans mon entourage, j’ai peu de contact 
avec la poésie, mais je pense que ça peut beaucoup 
m’apporter”, explique-t-elle enthousiaste. Dans ce 
premier moment, qui a surtout consisté dans la lecture 
commune du corpus sélectionné, elle a déjà choisi six ou 
sept poèmes. “C’est beaucoup, mais nous le ferons en 
binôme, notamment avec ma copine Gigi qui participe 
aussi.” Pour Nabilla, l’enjeu est un peu différent. “J’ai 
assisté à un atelier de théâtre d’improvisation que j’ai 
beaucoup aimé. Je pensais retrouver à la BIP quelque 
chose de semblable. Je suis quelqu’un d’assez réservée. 
Ça me semble un défi  intéressant qui pourrait m’aider 
à prendre confi ance en moi.”

Depuis plusieurs années, la médiathèque municipale participe au 
Printemps des poètes au mois de mars. Composée habituellement 
de bibliothécaires, la Brigade d’intervention poétique s’étoffe 

cette année en accueillant une dizaine de volontaires dont six 
habitantes habituées de l’atelier Eh ! Change du CCAS.

rédigé par Baptiste Arrestier

“Il faut jouer sur l’effet de surprise, les élèves ne 
seront pas prévenus, explique Armelle Levasseur 
bibliothécaire qui décrit le fonctionnement des Brigades 
d’Intervention Poétique. Une personne entre, sans 
frapper, dans une salle de classe. Elle ne se présente 
même pas, mais déclame un poème. L’opération se 
répète plusieurs fois pendant le temps que dure le 
printemps des poètes. Cette année, c’est entre le 12 
et le 30 mars, en collaboration avec les professeurs 
des écoles élémentaires volontaires pour participer 
à l’opération. Mais l’initiative n’est pas nouvelle. 
La médiathèque de Gonfreville l’Orcher avait déjà 
constitué une Brigade d’Intervention Poétique autour 
du poète Jean-Paul Levasseur. “Ce qui est nouveau 
cette année, c’est que nous avons ouvert la brigade au 
public, et que nous avons convié deux comédiennes, 
Sandrine Saffré et Angelina Diaz, de la compagnie 
Théa.” Elles ont pour mission d’accompagner les 
participants dans leur démarche, tout en prenant part 
à l’action. “L’idée est de mettre en scène la lecture et 
d’aider à positionner son corps et sa voix pour mettre 
en confi ance.” Les écoles ne seront pas les seules à 
bénéfi cier des déclamations du groupe, puisque la 
médiathèque accueillera aussi des séances.
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